Le Biographique  Lambeaux


Lambeaux IIème partie

Les Grandes Etapes

Définition de Lejeune : récit rétrospectif en prose qu'une personne fait de sa propre vie en mettant l'accent sur la formation de sa personnalité.

( L'Enfance p.91 à 102

- les relations avec les parents : le père (96), la mère surtout (93, 97)

- peu de choses sur l'école : n'y va que de Toussaint à Pâques (97)

les 2 noms : déjà conscience divisée, sentiment d'étrangeté ?

- plutôt état d'esprit qu'événements marquant : peur de l'abandon et du rejet (cf le "petit Boche" 101).

- un événement capital : l'annonce de l'existence et de la mort de sa mère (99) : beaucoup de pudeur, difficulté de mettre des mots, litote : "bizarre, stupeur, tu n'as jamais aimé l'éte".

Précision de temps : "jour de tes 7 ans"

( L'Adolescence p. 103 à 124

- découverte douloureuse de la sexualité : secret, culpabilité (106...)

- la scolarité : découverte du français, lecture des extraits littéraires et 1er désir refoulé de devenir écrivain (116).

- surtout bio intérieure : bouleversement (107-109), décalage avec lui-même et les autres (118-121), peur de la mort (117), difficultés avec sa famille d'origine (le pull 114, le mariage 122), la solitude et la dureté de la vie de caserne.

- pas vraiment d'événement ou d'anecdote, sauf le vélo "l'épreuve du destin" (115). 

( "tu prends conscience que ta vie d'enfant de troupe s'achève, et avec elle, ton adolescence".

( Ecole du service de santé militaire de Lyon p.124-127  (dure environ 3 ans)

Malgré ses études, a de plus en plus envie d'écrire (commence à lire) ( obtient d'être libéré des obligations militaires et quitte l'Ecole "comme un voleur"

"s'amorçait pour toi une crise qui allait durer quelque 20 ans" (127)

( Crise pychologique et littéraire  p.127 à 155

- devient prof et découvre la vie solitaire et autonome : nostalgie de la fraternité de la caserne (129).

- sa compagne accepte qu'il se consacre entièrement à l'écriture (131)

- se heurte d'abord aux mots : vocabulaire, image de la descente dans la mine (133).

Mais déception, aridité, impossibilité de s'exprimer (les obstacles 130), médiocrité : "Tu ne peux ni écrire, ni renoncer à l'écriture" (135)

( Evolution p.139 : "tu veux moins enfanter des livres que partir à la découverte de toi-même", "te transformer, te recréer" ( voyage au fond de lui-même.

Bouleversement encore plus grand (cauchemar, angoisses 140) ( "L'intenable" (143)

( Tournant : "un été", quelques jours avec son père : photo de sa mère (144)

"2 ans plus tard", le vieux paysan ( "à partir de ce jour, tu as voulu savoir".

Se rend compte de sa culpabilité : "Pardonne, ô mère..." (146) ( tentative de suicide ( "tu n'as d'autre ressource que de remonter vers la vie".

( A partir de là en effet s'amorce une sorte de remontée :

soutien de l'art

volonté de célébrer ses 2 mères (149), mais Lambeaux encore trop dur à écrire

dernière révélation (pendant  l'écriture de L'Année de l'éveil): il découvre ce que la vie lui a donné.

Nouvelle naissance.

( dans toute cette partie sur sa vocation littéraire, les 2 mères prennent une place de plus en plus grande : les visites chez sa mère au début, la recherche sur la morte après.

Il faut en fait qu'il aille jusqu'au fond de lui-même pour se recréer dans sa relation à sa mère, se libérer de sa culpabilité et enfin pouvoir écrire.

( peu de références spatio-temporelles : aucune date, seulement précisions relatives à son âge (mais très peu nombreuses)

Un peu plus de précisions géographiques que dans le I.

Aucun nom propre.

( pas de pacte autobiographique : pas d'engagement de sincérité parce que  va de soi, ce livre n'est pas écrit en fonction de la société ou de l'histoire, il n'a pas d'image négative à changer. 

Ecrit pour lui, c'est vital (naissance) et pour les autres., seul moyen de se reconstruire.

La 1ère partie est nécessaire à la 2ème.

Mais oriente son livre sur la célébration de ses 2 mères, d'où leur présence constante cf "mais toujours en toi vibre cet amour de la mère" (109)

( autobio encore très intérieure : quelques grandes étapes sont là mais rapidement et vécues de l'intérieur, dans la durée.

Très peu d'épisodes, d'anecdotes précises : la peur d'aller chercher le vin, le "petit Boche", le vélo : scènes qui ont eu un retentissement très fort dans la constitution de son être .

Grande pudeur dans les scènes fortes : l'enterrement de la mère, l'amour avec la femme du chef, l'amour de sa compagne.

Plus de détails sur les scènes de bouleversement intérieur : ses crises de larmes...

C'est un peu l'histoire de son livre qu'il nous raconte : mise en abyme.

Par rapport à la définition de Lejeune : récit rétrospectif mais il ne l'écrit pas très âgé  (50-60 ans)

Met bien en avant la formation de sa personnalité, ce qui constitue le nœud de son histoire personnelle : la relation aux mères. 

Il faut d'abord qu'il élucide la vie de sa mère, comprendre et rendre hommage.

Met en avant un biographème : vocation littéraire qui est aussi renaissance à lui-même.

Lui rend les mots qu'elle a perdus.

Sujet d'invention :

Recomposez un passage d'un des journaux intimes de la mère.

Vous préciserez à quel moment exact du livre correspond ce passage (indiquez la page).

Vous respecterez les informations fournies par Juliet mais vous pourrez aussi inventer en fonction de votre connaissance de l'œuvre.

De 2 à 3 pages.

(pour le 15 décembre) 

